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hausen, der Pröpste von Embrach und der Geistlichen von Oberwinterthur.
Den Schluß bilden 5 sehr willkommene Stammtafeln. Das Werk ist mit
einem farbigen Titelbild, 16 Kunstdrucktafeln, 4 Karten und 13 weiteren
Abbildungen im Text, vor allem Grundrissen, sehr schön ausgestattet.

Solothurn Max Bauhölzer

Hans Joachim Bremme, Buchdrucker und Buchhändler zur Zeit der Glaubens¬

kämpfe. Studien zur Genfer Druckgeschichte. 1565-1580. Geneve, Librairie
Droz, 1969. In-4°, 270 p. (Travaux d'Humanisme et Renaissance, vol.
104.)

L'on sait depuis longtemps que !a typographie et la librairie ä Geneve
doivent principalement leur essor ä la Reforme qui, des 1536, fit de la cite
de Calvin l'un des centres de la nouvelle foi. Les metiers du livre y avaient
ötö introduits par des ötrangers et ce sont des ötrangers - la plupart refugies
pour cause de religion - qui donnerent ä cette branche öconomique le lustre
dont eile a joui dans le seconde moitiö du XVIe siecle.

Une teile conclusion decoulait döjä des travaux de Paul Chaix (Recherches

sur l'imprimerie ä Geneve, 1550-1564, Geneve, 1954); eile devient encore plus
evidente ä la lumiere de l'importante ötude que vient de publier H. J. Bremme
sur la librairie et l'imprimerie genevoise durant les trois lustres qui suivirent
la mort de Calvin (1565-1580). Une autre constatation retient l'attention.
C'est le röle fondamental de Lyon. L'influence paradoxale mais determinante
de cette ville marchande sur sa concurrente lemanique ne cessera de s'exercer
dans le domaine de l'imprimerie et de la librairie jusqu'ä la fin de 1'Ancien
Rögime. En effet, c'est surtout de Lyon qu'imprimeurs, libraires et editeurs
viennent se fixer ä Geneve, temporairement ou definitivement, lorsque les
circonstances regnant en France leur rendent la vie impossible dans le

royaume. En 1567, en 1572, en 1585, par exemple, ils arrivent par dizaines
avec leurs presses, leur experience du metier et des affaires, leurs relations
internationales.

H. J. Bremme en denombre 364 dont il donne, pour chacun, une biographie

tres documentee. Cette nomonclature permet ä l'auteur d'ölucider au
passage bien des points restös obscurs. Elle laisse aussi entrevoir des domaines
encore peu explorös, comme celui des moulins ä papier du pays de Gex (Di-
vonne, Allömogne, Thoirier, Pont-Martin, oü les Du Pan et les Chapeaurouge
regnent en maitres incontestös).

Au cours de la periode sous revue, les principaux editeurs, pour la plupart
egalement libraires, ont öte Claude Juge, Laurent de Normandie, Jean et Francois

Le Preux, Jeröme Commelin, Jacques Chouet, ainsi que Pierre de Saint-
Andrö, ce dernier ayant surtout servi de prete-nom ä l'entreprise du fröre de
Jean Calvin. II faut aussi mentionner les lyonnais Söbastien Honorat, Claude
Senneton, Barthölemy et Henri de Gabiano qui exercerent temporairement

leur activitö ä Geneve. Parmi les imprimeurs se distinguent Jean Crespin
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et son gendro Eustacho Vignon, les freres Henri et Francois Estienno, Jean-
Baptiste Pinereul, Guillaume de Laimarie, Jacob Stoer.

La produetion des presses genevoises de la seconde moitiö du XVIe
siecle teile qu'elle rösulte de Finventaire de P. Chaix, A. Dufour et A. Moeckli
(Les livres imprimös ä Geneve de 1550 ä 1600, Geneve, 1966) a sensiblement
varie. Elle progresse de 1550 ä 1561, passant de 28 k 75 titros. La crise de 1571

l'a fait redescendre ä 19 titres, puis osciller jusqu'en 1600 aux environs de 50

ouvrages par an. H. J. Bremme montre que le nombre des livres publiös est
notablement supörieur ä cet inventaire: les autorisations d'imprimer oc-
troyöes par le Petit-Conseil et les ouvrages retrouvös confirment cette these.
En outre, le recensement ne tient qu'imparfaitement compte des factums et
libelles ou des «ouvrages de ville» qui devaient sans doute oecuper plusieurs
presses. Pour mioux mesurer l'effort de la produetion typographique
genevoise, il aurait aussi ötö utile do distinguer les formats (les petits formats
representent plus de 80% de la produetion), le nombre de volumes de chaque
ouvrage et - co qui est rarement possible - d'en indiquer le tirage. Les quelques

chiffres donnes par l'auteur ä ce sujet sont tres instruetifs.
Dans le domaine des livres de theologie protestante, Geneve possede au

milieu du XVIe siecle une sorte do monopole de fait: l'Edit de Chateaubriant
en avait defendu l'impression en France des 1550 et les Inquisitions romaine
et espagnole avaient fait de memo pour lo reste du monde catholique. II
s'agit surtout d'une produetion en langue francaise; mais au cours des annees
1565/1580, la produetion d'auteurs classiques, puis celle de livres de droit et
de medecine donnent graduellement aux ouvrages latins une part plus importante

que ceux publies en langue vulgaire.
Les prineipaux döbouchös dos presses genevoises sont la France surtout,

mais aussi l'Italie, l'Espagne, la Pologne et l'Allemagne oü les Genevois

frequentent assidument les foires de Francfort, non seulement pour öcouler
leur marchandise mais aussi pour completer leurs assortiments.

Gräce ä un döpouillement systematique des actes officiels et prives
conservös aux Archives d'Etat et ä la Bibliotheque publique ot universitaire de

Geneve, l'auteur est ä meme de fournir des renseignements tres complets sur
les aspects economiques des arts du livre (frais d'impression, papier, materiel
typographique, salaire de la main-d'ceuvre, römunöration des auteurs, Privileges

des imprimeurs, financement des editions, conditions du commerce de

librairie). II examine ensuite la position de l'imprimeur soumis ä la double
surveillance du gouvernement et des autoritös ecclösiastiques locales, nous
livrant ä cet ögard des informations du plus grand interet.

II est surprenant de devoir constater que, somme toute, la seconde moitiö
du XVIe siecle, si agitöe politiquement, est ä Geneve une epoque prospere
pour la librairie et la typographie en döpit d'obstacles qui, ä premiere vue,
semblent sinon insurmontables du moins peu propres k favoriser le döveloppement

de cette activitö. En effet, les entraves de la censure du Petit-Conseil,
encourage dans son intransigeance par la Compagnie des pasteurs et intimide
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par les Puissances circonvoisines, la coneurrence dos presses lyonnaises en ce

qui conceme les publications non theologiques, les restrictions döcoulant des

mesures de protection etrangere k but tant öconomique que politique et
religieux, les risques du colportage clandestin, les difficultes de financement
des editions, la peste, enfin, qui pendant plusieurs annees sevit ä Geneve et
nuit aux exportations, tous ces facteurs sont destines ä döcourager la
produetion des livres. Tel n'est pourtant pas le cas.

II faut föliciter H.J. Bremme de s'etre interesse avec tant de compötence
ä un sujet de l'histoire genevoise qui döbouche sur l'histoire des idöes en
Europe. Son livre est si riche en informations de tout genre qu'il n'est guere
possible d'en rendre completement compte dans un article de rovue.

Signaions encore le chapitre que l'auteur consacre au problöme de l'identi-
fication d'imprimös au moyen du materiel typographique employö. Nous
apprenons k ce propos que les fontes appartenaient souvent aux libraires qui
les remettaient successivement aux divers imprimeurs commissionnes. II en
allait de meme pour les lettres gravöes, les culs-de-lamps, les bandeaux et
autres ornements. Parfois c'etait les imprimeurs qui en etaient les propriö-
taires et ils se les pretaient ou se les revendaient mutuellement. Co materiel
ayant donc fröquommont change de main, on ne peut determiner avec certi-
tude l'origine des imprimös anonymes que si les dates de ces mutations sont
connues.

En conclusion, nous voudrions souhaiter que l'exemple de H.J.Bremme
soit suivi prochainement par des emules qui poursuivent, jusqu'ä la fin du
XVI« siecle, l'ötude entreprise. Une documentation abondanto et inödito du
plus vif interet attend sans nul doute ces chercheurs.

Milan Georges Bonnunt

Claude Raffestin, Geneve, essai de giographie industrielle. Saint-Amand-
Montrond, 1968. In-8°, 349 p.

A observer l'evolution de la population active sur une dizaine d'annöes, on
s'apereoit que le secteur industriel genevois a aecuse uno nette diminution.
Simultanement, un döveloppement considörable du tertiaire (surtout dans le

commerce, la banque et l'assuranco) induit ä penser que Geneve est une «ville
de Services». En effet, «un curieux mirage dissimule aux yeux des Genevois
l'industrie au profit des activites commerciales et internationales». Mise en
garde de l'auteur: lo glissement de l'economie genevoise vers un tertiaire k
caractere plus instable que le secondaire constitue la majeure de ses pröoccupations.

L'originalitö du propos consiste ä demasquer ce «mirage», percer k
jour la speeificite et les problemes actuels et futurs de l'industrie locale, sans
se laisser gagner par l'euphorie du tertiaire. C'est ainsi que nait ce que,
modestement, 1'auteur intitule un essai de göographie industrielle.

Aux yeux d'un laique, la giographie industrielle apparaitra comme un
curieux amalgame oü l'histoire et l'öconomie pesent souvent davantage que la
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